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mêmes Pères de l’Assomption qui sont chargés de ces Oblates par­
tout on elles se trouvent dans ces régions.

En vertu de ces motifs, par la teneur des présentes et par 
Notre autorité apostolique, Nous confirmons à ces mêmes Au­
gustins de l’Assomption, si remplis de zèle pour la gloire de Dieu, 
l'administration spirituelle, soit des Latins, soit des Grecs, qui 
leur a déjà été donnée, dans les résidences qu'ils possèdent 
posséderont, à Stamboul dans la ville de Constantinople, en face, 
à Kadi-Keuï dans l’ancienne Clialcédoine, dans le reste de l’Asie 
Mineure et à Gallipoli (1). De plus, nous ajoutons en même temps 
à ces facultés le pouvoir pour ces religieux d’exercer aussi, en 
toute liberté et licéité, la même administration spirituelle de 
dèles, soit latins, soit de rite gréco-slave, dans toutes leurs rési­
dences de Bulgarie où ils seront chargés des Latins et d’y célébrer 
les cérémonies du culte, en chaque rite séparément, avec toute la 
convenance et l'éclat voulus.

Mais pour attirer le secours du ciel sur 
l’unité chrétienne, une pieuse union, placée sous le patronage de 
Notre-Dame de l’Assomption, a été établie, il y a vingt-cinq ans, 
par ce prêtre illustre par la piété autant que par la doctrine, tout 
rempli d’un zèle exceptionnel pour le salut des âmes, qui fut Em­
manuel d’Al zou, Père et législateur de la Congrégation des Au­
gustins de l’Assomption. Cette union a pris, sous son successeur 
François Picard, en qui revit et fleurit intact l’esprit du fonda­
teur, un crédit et un accroissement chaque jour plus grands. 
Cette association recrute ses membres, non seulement parmi les 
Latins, mais encore parmi les Orientaux de rites divers ; elle les 
exhorte avec ardeur et sans relâche à promouvoir, par les prières 
et îles œuvres de tous genres, le retour à l’unité de l'Eglise : c’est 
à ce point qu'elle pousse ses associés à se faire auprès des chré­
tiens dissidents eux-mêmes les apôtres de la prière, â la même 
intention : pour tant de motifs, cette association que, plus d une 
fois déjà, Nous avons entourée d’une bienveillance particulière. 
Nous la décorons aujourd'hui volontiers de nouveaux honneurs 
et privilèges.

Et Nous sommes d’autant plus portés à le faire que nous prè­
le plus grand intérêt a ce (pie cette confrérie se propage et 

acquière la plus grande extension possible.
En conséquence, Nous voulons très instamment exhorter dans 

le Seigneur, tous les fidèles sans exception, tous ceux qui ont pro­
fondément à cœur l’honneur de la cause catholique, à s inscrire 
dans cette môme confrérie. Nous voulons encore recommander a 
toute l’association elle-même de se souvenir combien il est néces­
saire de répandre d’humbles et nombreuses supplications aux 
pieds du Dieu tout-puissant, particulièrement devant le Très Au­
guste sacrement de l'Eucharistie où il se cache, et d implorer la 
Vierge Mère de Dieu, pour obtenir que tous les Orientaux séparés 
reviennent le plus tôt possible au Pontife romaii .

C’est pourquoi, en considération de cette œuvre seulement, 
déliant et jugeant devoir être déliés tous et ch.wsun des fidèles
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( l) Lettre Adnitentibus Nobia et lettre de S. Em. le cardinal ltampolla du 13 août 
1897.


